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Rappel – plus que deux semaines pour candidater aux bourses du ministère 
de la défense 

 

Le ministère de la défense attribue chaque année une quinzaines de bourses de thèses dans le 
domaine des sciences sociales. Ces bourses d’une durée de deux ou trois ans permettent de 
financer des doctorants qui consacrent leur recherche à un thème ayant trait à la défense. 

La Délégation aux Affaires Stratégiques (DAS), le Centre d’études en sciences sociales de la 
défense (C2SD), entre autres, sont partenaires de cette campagne et sont habilités à donner un 
numéro d’inscription (ou de candidature), obligatoire pour postuler. 

Peuvent faire acte de candidature, les étudiants :  

- de nationalité française (extension aux pays de l’Union européenne prévue 
prochainement),  

- des pays de l’Union Européenne dans le cas des bourses co-financées.  
- âgés de moins de 27 ans le 1er octobre de l’année considérée (pas de dérogation 

possible).  
- titulaires d’un master 2 ou d’une équivalence de master 2, ou en cours de préparation de 

ce diplôme ou, exceptionnellement, en 1ère année de thèse au maximum. 

La date limite de dépôt des dossiers est fixée au 15 avril 2009. 

Avant de faire acte de candidature, les étudiants doivent impérativement envoyer (contacts ci-
dessous) les éléments suivants :  

 un projet de 4 pages, présentant clairement la problématique, les objectifs et la méthodologie 
de la thèse.  

 un CV  
 le nom du directeur de thèse pressenti 

Pour connaître les conditions de candidature, modalités de constitution des dossiers, modalités 
d’attribution des bourses et thématiques de thèses : www.recherche.dga.defense.gouv.fr, 
Contact : Guillaume PICHARD, 01 53 69 69 95, guillaume.pichard@defense.gouv.fr 

 

Rappel – ECPR  
La 9e "Doctoral and Post-Doctoral European International  Relations Summer School" organisée par 
le Standing Group on International Relations de l'ECPR  aura lieu du 2 au   
16 août 2009 à Tartu, Estonie, sur le thème "Rocking the Boat in EU-Russia Relations: Who, How, and 
Why?". 
 
http://www.sgir.eu/summer-school-2009/ 



 

Annonce – séminaire - Moral Limit and Possibility in IR 
 

Friday May 15th 2009 10 am-12 pm - CERI 

At what point, if any, is one to reasonably concede that the ‘realties’ of world 
politics require compromise from cherished principles or moral ends, and how do 
we really know we have reached an ethical limit when we seen one? Since social 
constructivist analyses of the development of moral norms tell us how we get 
moral change in world politics, that agenda should provide insightful leverage on 
the ethical question of ‘what to do.’ This talk identifies contributions of the social 
constructivist research agenda in International Relations for theorizing moral limit 
and possibility in global political dilemmas, engaging in particular international 
political theory and critical IR theory, and questions of the relationship of normative 
and empirical scholarship in IR. 

Details : http://theoryceri.files.wordpress.com/2009/03/morallimitprice2.pdf 
Et :  http://theoryceri.wordpress.com/about/ 
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Thomas Lindemann 
Penser la guerre. L’apport constructiviste 

L’Harmattan, Paris, 2008, 230p. 

 
 

Samy Cohen 
Tsahal à l’épreuve du terrorisme 

Seuil, Paris, 2009, 299p. 

 
 

Critique Internationale 
Gérer la guerre contre le 

terrorisme : le dilemme des 
démocraties 

N°41, octobre-décembre 2008, 
CERI 

 
 

Samy Cohen (ed.) 
Democracies At War Against Terrorism: A 

Comparative Perspective 
Palgrave, Basingstoke, 2008, 208p. 
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Fondements, acteurs, formulation (2e éd.) 
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Charles-Philippe David, Jean-
Frédéric Légaré-Tremblay 

Les Etats-Unis et le monde après 
Bush 

Nota Bene, Montréal, 2008 

 
Catherine de Wenden 

Atlas mondial des migrations : Réguler ou 
réprimer... gouverner 
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Pioneer Europe ? 
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Atlas du monde global 
Armand Colin / Fayard, Paris, 2008, 
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Thomas Lindemann 
Penser la guerre. L’apport constructiviste, L’Harmattan, Paris, 2008, 230p. 
 
Le constructivisme peut-il être une approche empirique ? Oui, soutient Thomas Lindemann 
dans un ouvrage ambitieux (ne serait-ce que par son titre…), même si les exemples de 
cette assertion ne sont pas légion. Après une première partie théorique, qui offre une 
discussion dense mais pédagogique sur cette approche (« L’approche constructiviste », 
« Perceptions faussées et guerres », « Identités, normes et guerre », « La guerre comme 
prophétie auto-réalisatrice »), l’auteur passe aux études de cas. Les origines de la 
Première Guerre mondiale (spécialité de Lindemann), les choix stratégiques des 
démocraties, la politique de « reconnaissance » dans les crises internationales, enfin les 
guerres américaines de l’après-guerre froide (en terminant par l'Irak), sont tour à tour 
étudiés. On saluera ici – même si l’on n’est pas constructiviste ! – à la fois l’effort mené 
pour convaincre, la contribution apportée aux études stratégiques (bien peu en cour en 
France), et la découverte, il est vrai, d’une approche possible par un empirisme 
constructiviste, souvent proche de l’étude des perceptions en matière de politique 
étrangère, parenté qui mériterait par ailleurs d’être discutée. Le débat, en tout cas, est 
lancé. 

 
Samy Cohen 
Tsahal à l’épreuve du terrorisme. Seuil, Paris, 2009, 299p. 
 
En consacrant sa dernière recherche, fruit d’un long terrain, à l’armée israélienne, Samy 
Cohen aborde, entre autres problématiques clefs des études internationales actuelles, 
celle du conflit asymétrique entre une armée d’Etat et des adversaires qui ne sont plus ni 
étatiques, ni territorialisés, ni parfaitement identifiables. Pourquoi ce choix israélien 
persistant de la "riposte disproportionnée", a priori inapproprié ? Par quels mécanismes 
décisionnels, quels choix intellectuels, s’est-elle imposée ? Livrés aujourd’hui, après deux 
conflits aux bilans plus qu’incertains pour l’Etat hébreu (Liban 2006 et Gaza 2008), des 
doutes nouveaux sur l’efficacité des méthodes retenues, et de nombreuses polémiques 
sur le comportement de l’armée israélienne, les résultats de l’enquête intéresseront à la 
fois ceux qui travaillent sur la doctrine militaire, la sociologie de la défense, le terrorisme, et 
bien sûr Israël. Encore mal connue en France, cette sociologie de l’armée et de la 
décision militaire israéliennes compte désormais un nouveau document de référence. 

 
Critique Internationale, Gérer la guerre contre le terrorisme : le dilemme des démocraties, 
N°41, octobre-décembre 2008, CERI 
Samy Cohen (ed.), Democracies At War Against Terrorism: A Comparative Perspective, 
Palgrave, Basingstoke, 2008, 208p. 
 
La lutte contre le terrorisme pose problème aux démocraties. En termes d’efficacité bien 
sûr, mais également d’éthique, de droit, et même de définition. Deux travaux – un numéro 
spécial de revue, coordonné par Samy Cohen, et un ouvrage dirigé par le même auteur, 
s’efforcent d’apporter une réponse comparative aux questions posées par cette situation. 
De l'Europe (Grande-Bretagne, France…) au Cachemire en passant par le Moyen-Orient 
ou la Russie, comment les Etats gèrent-ils ces dilemmes ? Les questions sont nombreuses. 
L’intifada (pour Samy Cohen), l’insurrection (pour Frédéric Grare), ou le nationalisme 
algérien (pour Raphaëlle Blanche), sont-ils réductibles au prisme de la lutte anti-terroriste ? 
Comment appréhender les « Violations des droits de l'homme », « sales guerres », et autres 
« assassinats ciblés », notions discutées par de nombreux chercheurs au fil de plusieurs 
études de cas ? Autant de sujets difficiles, qui réclamaient les regards croisés apportés ici. 
 



 
Charles-Philippe David, Justin Vaïsse, Louis Balthazar 
La politique étrangère des Etats-Unis : Fondements, acteurs, formulation (2e éd.). Presses 
de Sciences Po, Paris, 2008, 545p 
Charles-Philippe David, Jean-Frédéric Légaré-Tremblay 
Les Etats-Unis et le monde après Bush. Nota Bene, Montréal, 2008 
Deux nouveaux ouvrages sur la politique étrangère américaine, à l’initiative du chercheur 
québécois Charles-Philippe David, à l’heure où cette diplomatie, avec l’élection de 
Barack Obama, quitte l’ère néo-conservatrice. Refonte d’un manuel désormais classique, 
le premier ouvrage fait le point sur les acteurs, le processus décisionnel, de l’action 
extérieure américaine. Sur le monde de la réflexion et de l’entretien, le second offre au 
lecteur un essai d’interprétation sur un essai majeur, à l’heure d’une transition qui ne l’est 
pas moins. 

 
Catherine Wihtol de Wenden 
Atlas mondial des migrations : Réguler ou réprimer... gouverner, Autrement, Paris, 2009, 
79p. 
Pascal Boniface, Hubert Védrine 
Atlas du monde global, Armand Colin / Fayard, Paris, 2008, 125 p. 
 
Deux nouveaux atlas pour décrypter la scène mondiale. Le premier se veut délibérément 
généraliste, et le second, thématique. Cartes à l’appui, Pascal Boniface et Hubert Védrine 
laissent une place importante aux perceptions du monde, autant qu’aux données 
factuelles. Catherine de Wenden, région par région, presque frontière par frontière, 
problématise, analyse, compare, le déroulement et les effets de l’une des dynamiques 
politique et sociale les plus cruciales de la politique internationale actuelle. Dans les deux 
cas, l’apport principal vient de la confrontation entre le connu et le moins connu : on 
connaissait les cartes européennes du monde, on était moins habitué à la vision chinoise, 
coréenne, turque ou polonaise ; on avait une idée des flux migratoires à destination de 
l'Europe, moins des transferts qui touchent les mondes russe, australien ou moyen-oriental. 
Des mise en image du monde à découvrir donc, dans toutes leurs dimensions. 

 
Laure Delcour, Elsa Tulmets (eds.) 
Pioneer Europe ? Nomos, 2008, 258p 
 
La politique européenne de voisinage est-elle une politique étrangère digne de 
ce nom ? Dirigé par deux jeunes chercheuses (mais déjà confirmées néanmoins), 
et préface par Jacques Rupnik, l’ouvrage rassemble des contributions aussi bien 
théoriques qu’empiriques, qui nous éclairent sur la cohérence ou non de l’action 
extérieure de l’UE dans son « étranger proche », sur l’influence qu’elle peut y 
exercer ou pas, sur la nouveauté, en tout cas, des méthodes mises en œuvre. 

 


